
322 Bull. A nu. Soc. Roy, Ent. Belg., 94, XI-XII, 1958 

c o a Irun, 3 <?, 29.Vl.1958. Na var ra : Sumbi11a, 17 <;? 

sur un bœuf, 30.VI.r958; Vera, 6 '/, 30.VI.r958. 
7. Tabanus autu-mnalis L1xsf. - Gero na Pals, 9, 3.VII. 

r958. .Ma cl ri cl : Aranjuez, 'I, 27.VI.r958. 
8. Tabanus bromius LIN\IÉ. - N av a r· ra S b·11 o um L a, r.1 • 

sur un bœuf, 30.VI.r958. 
9. Tabanus bromius fla1Jojemoraius STROBt. - G ra n a d a : 

Orgiva, 9, 25.VI.1958; Lanjaron, 3 <;?, 25.VI.1958. 
IO. Tabanus cordiger 11EIGF.N. - A 1 a v a : Alsasua, Q, 

28.VI.r958. Na var ra : Sumbilla, 8 \' sur un bœuf, 30.VI. 
r958. 

rr. Tabanus maculiconiis ZHT-'fERSTEDT. - A 1 a v a : Alsa­
sua, 9, 28.VI.1958. Na var ra : Smnbilla, 6 9 sur un bœuf, 
30.VI.r958. Guip u z c o a : Irun, ? , 29.VI.r958. 

IZ. Tabanus s11deticus ZELi.ER. - N a v a r r a : Sumbiila, 
'/ sur un bœuf, 30.VI.r958. 

r3. Therioplectes abazus Bicor ( = rupiic,11 BRAUER). - S i e r s 

r a d e G u a d a r r a m a : Ventorillo, I', VII.r957 (coll. 
F. ESPA~OL). 

14. Dasyrha1nphis ater Ross1. - N a v a r r a : Sumbil1a, 
6 I' sur un bœuf, 30.VI.r95S. 

l:'-ilJJ:;X Il!BJ,IOGRAPHlQUJ:; 

LEC_LERCQ lrL, 1957, Tabanidae (Dipt.). d'Espagne. 1, TheriopJ.ecies 'i.la[cll­
ciae n.sp. (Bull. Inst. roy. Sc. nat. Belg., XXXIII :;o i-8 r fier.) 

-, 1958, Tabanidae (Dipt.) d'Espagne. II. (ibidem, xX'xJv, 34, 1-4.) 

Contributions à la connaissance 
des Lebiinae d'Afrique. IV. 

(Coleoptera Carabidae) 

par p. BASILEWSKY 

Comme les contributi011s précédentes le travail que je présente 
ici a été réalisé grâce à la grande obligeance de .M. A.J. HESSE, du 
South African .Museum, de Cape Town, et de M. J.\V. GEYER, de 
l' Agricultural Research Institute à l'U,Jiversité de Pretoria, _qui 
ont bien voulu me confier les types de L. Pt:RrnGUEY nécessaires 
à l'élaboration de cette note~ Je les en remercie très cha1eureuse­
ment une fois de plus. J'exprime également ma reconnaissance au 
Prof:sseur Dr. R. JEANNE!, et au Professeur E. SÉGUY qui m'ont 
très amicalement autorisé à étudier les précieux types-de Carabides 
de la collection Oberthür. 1vles sincères remerciements vont aussi 
à mes excell.ents amis M. A. DE BARROS .MACHADO, du Museu do 
Dundo (Angola) et M. C. KocH, du Transvaal Museum (Pretoria) 
qui m'ont communiqué des matériaux particulièrement intéres­
sants. 

r. Gen. PAIUXENUS nov. 

(Lebiinae Dromiini) 

Taille movenne. Pas d'ailes. Corps a!longé, étroit, glabre. 
Tête très -grosse et large, les yeux de taille très moyenne et 

modérément ·saillants, les tempes longues et fortement gonflées, 
glabres; cou rétréci; suture clypéale bien marquée; clypéus légè­
rement échancré en avant; labre court, nettement échancré au 
mEieu du bord antérieur; surface imponctuée. lvlandibules courtes, 
Jar.ges à la base, recourbées. Labium profondément échancré, la 
dent médiane longue et poitue, presque aussi longue que les 1obes 
latéraux dont le sommet est acéré. Palpes longs et assez grêles, 
finement et brièvement mais distinctement pubescents; aux labiaux 



i 
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l'avant-dernier article est long et polychète, un peu épaissi à 
l'extrémité distale et le dernier est fusiforme, nullement renflé 
ni épaissi, émoussé au sommet, de même longueur que le précé­
dent; aux maxillaires l'antépénultième est long et gros, renflé, 
l'avant-dernier court, très mince à la base et élargi à l'apex, le 
dernier fusiforme et semblable à celui des labiaux. Languette 
bisétulée étroite arrondie au sommet; parag!osses plus larges et , , 
plus courts que la languette, ciliés .. Antennes longues et assez 
fines, le premier article c_ylindrique et épaissi distalement, le 2~ 

court, le f pas plus long que le suivant, les autres allongés; les 
trois premiers articles sont g~abres à l'exception des soies distales, 
4 à II densément pubescents. 

Pronotum court mais assez large, transverse, à gouttière mar­
ginale étroite et peu profonde sur toute sa longueur, non élargie 
en arrière; côtés non relevés ; pas de dépressions basilaires ; sillon 
longitudinal médian fin et court. Elytres étroits et assez allongés, 
peu conv:exes; repli basilaire complet; troncature apicale fortement 
oblique mais très légèrement sinuée; strie scutellaire présente. 

Dessous à pubescence très réduite; apophyse prosternale glabre 
et très amincie entre les hanches; métépisternes modérément al­
lon·gés, plus Ion·gs que larges. Pattes très moyennes, les fémurs 
renflés, les tibias fins; tarses à articles nullement comprimés, le 
premier aussi long que le second, plus court que le 5" qui est sétulé 
en dessous ; dessus des tarses à peine pubescent; griffes finement 
pectinées. Protarses du mâle faiblement dilatés et avec quelques 
phanères adhésives peu distinctes. 

Chétotaxie. - Bord antérieur du labre avec six soies. Une soie 
clypéale de chaque côté. Deux soies supra-orbitales, la postérieure 
déportée en arrière du bord postérieur de 11ceil et v:ers l'intérieur 
du front. Deux soies prothoraciques latérales insérées toutes deux 
à proximité immédiate des angles respectfs. ;Fouet basilaire de 
l'élytTe: présent. Trois soies discales sur le 3'' intervalle. Série 
ombiEquée comportant une vingtaine de fouets régulièrement dis­
posés. 

Organe copulateur mâle cylindrique, nullement coudé, le bulbe 
basal non individua':isé, l'apex aminci, l'orifice apical grand, 
anopique, non déversé; style gauche en ova_le allongé, le droit 
presque atrophié, 

Génotype: Parixenus capicola n. sp. 
Ce genre nouveau fait partie des Lebi-inae Drorniini où il se 
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rapproche_ de Xenitenus PÉRI;>J_Gl.lE\· par la. présenc; de la ~eut 
iabia1e, la présence des deux s01es prothorac1ques laterales et 1 ab­
:~tnct de pubescence au 3" article des anten~1es. l1 en ? .. iffère par le 
faciès général, par les palpes netlement bien que bnevement .pu­
:,escents, par la dent labiale forte et aiguë, pa~ .. le 3e ar:ic1e des 
antennes pas plus long que le 4", pm; la goutbere n~argrnale du 

t t Conformée et 1es côtés non releves. prcrnotum au remen_ 

F1G. r. Pa·rixcnu.s capicola n. gen., n. sp., Cape Town, x 15. 
(Dessin de )I.P. }i!F.R'I'ENS). 

Parixenus capicola n. sp. (fig. r). 

Long. 4,3 mm. Corps allongé et subparallèle. . 
Tête et pronotum brun rougeâtreJ ce dernier bordé de ferrug1-

r.eux latéralement et à la base; clypéusJ labre et mandibules d'un 
brun ferrugineux; élytres d'un brun rougeâtre avec une vague 
tache rougeâtre allant en oblique de l'épaule vers la suture et des 
petites taches de même couleur irrégulièrement disposées et mal 
délimitées· dessous brun ferrugineuxJ les épipleures des élytres 
tt du pro;horax testacés; pattes brunes, les fémurs plüs clairs; 
palpes d'un brun ferrugineux; antennes brunes avec les premiers 

artlclés plus clairs. 
Tête très grosse et très ]argeJ fortement rétrécie en cou vers 
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l'arrière, les yeux modérément saillants et de taille moyenne, un 
peu plus courts que les tempes qui sont particulièrement gonflées; 
surface imponctuéel à microsculpture réticulaire polygonale fine, 
avec une très faible impression en V en avant du front. Antennes 
dépassant la base du pronotnm de deux articles. 

Pronotum court, très transverse, bien plus large que long ; 
bord antérieur tout à fait droit, les angles antérieurs largement 
arrondis; côtés très faiblement rétrécis en arrière, presque sub­
parallèl_es, l'angle postérieur largement arrondi mais bien marqué, 
la base nettement convexe, surface imponctuée, à microsculpture à 

FIG. 2. Pa;:i:xt1111s caPicola 11. gen.~ n. sp., Cape Province : George ;District. 
:Edeage, x ïO. 

peine plus forte que celle de la tête. Elytres allongés et assez 
étroits, à peine distinctement élargis en arrière, l'épaule arrondie 
mais fort bien marquée, la troncature apicale à peine sinuée; stries 
bien marquées mais peu profondes à l'exception de la première, 
effacées nettement avant d'atteindre la base; interv_alles plans, à 
microsculpture polygonale serrée. 

Edéage fig. 2. 

Cape Pra-vince : George District (C. THORKE, VIII.r9:ir, r ô, 
holotype, au South African Museum, Cape Town). Cape Town 
(Dr. MARTI;;, r <;/, Musée Royal du Congo Belge, Tervuren). \Vil­
lowmore (Dr. BRAUNS, r <;/, Transvaal Museum, Pretoria). 

2. Gen. ASTASTUS PÉRINGUEY 

(I.ebiinae I.ionychini) 

Astastus PÉRI'.'<GUEY, 1896, Trans. S. Afr. Phil. Soc., VII, pp. 

223, 23ï. 

Taille petite. Espèces aptères ou ailées. Corps glabre. 
Tête large et assez courte, les yeux gros et saillants, plus longs 
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que les tempes qui sont ob~iques et glabres ; cou très fortement 
rétréci, presque glabre; suture clypéale peu marquée; clypéus 
soulevé longitudinalement au milieu; labre court mais très large, 
à bord antérieur fortement arrondi ; surface pourvue de rides et 
carinules longitudinales. Mandibules courtes et larges. Labium 
profondément échancré, sans dent médiane mais avec une très 
légère sinuosité au milieu; les lobes latéraux très développés, à 
épilobes bien marqués et pointus à l'extrémité. Palpes tout à fait 
glabres, à dernier article renflé et allongé, acuminé vers l'extré­
mité; avant-dernier des labiaux court, élargi à l'extrémité dista~e, 
dichètc, les deux soies insérées à Pextrémité; aux maxillaires l'an­
tépénultième est gros et épais, assez long 1 tandis que l'avant­
dernier est court et plus mince. Languette large, droite au sommet, 
bisétulée; paraglosses étroits et accolés à la languette qu'ils ne 
dépassent pas. Antennes modérément longues et moyennement 
épaisses, :es trois premiers articles tout à fa_it glabres, le 4e très 
peu pubescent, 5 à 11 à pubescence très moyenne; article r épais 
et assez long, le 2 court, 3 et 4 de même longueur et de même forme, 
5 à ro plus longs que larges, rr allongé et émoussé an sommet, 

Pronotum subcarré, à gouttière marginale moyenne, à base fai­
blement convexe et nullement prolongée en lobe; pas de dépres­
sion basilaire; sillon longitudinal long et profond, assez large. 
Elytres· aUongés et peu convexes, à striation marqtlée; strio1e 
scutellaire présente mais peu distincte. Dessous à pubescence quasi 
nulle, à pon,ctuation absente; apophyse !prosternale longue et 
étroite, non amincie entre les hanches ; métépisternes non trans­
verses. ·Pattes longues, les fémurs très élargis, les tibias longs et 
grêles, non ciliés ni épineux et à peine pubescents, les taises longs, 
à articles étroits, le premier plus long que le suiv:ant; griffes lisses, 

sans aucune denticulation ni pectination. 
Chétotaxie. - Bord antérieur du labre avec six soies, l'externe 

bien plus longue que les .antres. Une soie c!ypéale de chaque côté. 
Deux soies supra-orbitales. Deux soies prothoraciques latérales, 
insérées à proximité immédiate des angles respectifs. Fouet basi­
laire élytral présent. Série ombiliquée comportant _12 fouets 1 es­
pacés au milieu, plus rapprochés dans les régions humérales et 

apicales. 
~e n'ai eu -sous les yeux que des S? 9 ou des exemplaires en état 
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trop précaire que pour être disséqués. Je ne puis donc rien dire ni 
de l'organe copu!ateur, ni des caractères sexuels secondaires. 

Génotype : As/as/us debilis PÉRINGUEY. 
Ce genre se classe parmi les Lionychin-i et se rapproche de S-in­

gilion1i.1nus P1tRrXGt 1EY par suite de la dent labiale absente, du 
corps gl_ahre, du 3" article des antennes glabre, de la chétotaxie du 
pronOtum et de la forme de sa base. I1 en est bien distinct par lias­
pect général i la forme très différente du pronotum, la conformation 
très particulière du dernier article des palpes labiaux (qui est lar­
gement dilaté chez Sin.giliomùnus), par les tempes glabres, par la 
forme de la tête et sa sculpture, etc. 

Je ne connais que deux espèces de ce genre, toutes deux sud­
africaines : 

1, (2). Taille plus petite, le dessus entièrement ferrugineux. Es­
pèce aptère. Tête avec une vingtaine de carinules longitu­
dinales modérément sai11antes et assez étroites, l'axe médian 
occupé par une !égère dépression. Antennes plus courtes et 
plus épaisses. Pronotum subcordiforme, nettement rétréci 
en _arrière, à surface imponctuée, avec une série de petites 
cannules longitudinales très conrtes le lon,g du bord anté­
rieur. Elytres ovoïdes, rétrécis à la base, à épaule effacée,. 
élargis vers l'arrière, à troncature apicale presque perpendi­
culaire à la suture, à striation plus faible. Métépistern-es 

conrts, à peine plus longs que larges. Microsculpture des 
téguments faible. Long. 4 mm. . I. A. debilis PÉRINGUEY 

2. (1). Taille plns forte, le dessus noir, avec denx taches jaunâtres 
sur. chaque élytre. Espèce ailée. Tête a'l(ec 15 carènes longi­
tudinales larges et saillantes, l'axe médian occupé par la 
carène la plus saillante. Antennes plns longues et plus- fines. 
Pronotum nullement cordiforme, faiblement rétréci en ar­
rière, à _surface très fortement et grossièrement sculptée, 
sans cannules longitudinales l.e long du bord antérieur. 
Elytres subparallèles, peu rétrécis à la base, à épaule bien 
marquée, non élargis vers liarrière, à troncature apicale un 
pen oblique et distinctement sinnée, à striation plus forte. 
Métépisternes étroits et allongés. Microsculptnre des tégu­
ment~ forte. Long. 4,5 mm. 

. 2. A. quadrimaculatus n. sp. 
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1. Astastus debilis PÉRINGUEY. 

Astastus debilis PÉRI,GUEY, 1896, Trans. S. Afr. Phil. Soc., VII, 
p. 23S (Type: Klipfontein, Agric. Research lnstitnte, Pretoria!). 

Long. 4 mm. Espèce aptère. Téguments à microsculpture réti­
culaire isodiamétrique très fine bien qu'assez serrée, mais pluS 

forte sur la tête. 
Dessus d'un ferrugineux clair, plus rougeâtre sur la tête, vague­

ment rembruni à l'apex des élytres; dessous et appendices d'un 

ferrugineux testacé. 
Tête large, les yeux gros et saillants, plus longs que les tempes 

qui sont nettement gonflées ; cou fortement rétréci ; surface cou­
verte de ridules et de carinules longitudinales au nombre d'une 
vingtaine, étroites et modérément saillantes., arrêtées un peu plus 
pas que le niveau du bord postérieur des yeux, l'axe médian occupé 
par une légère dépression. Antennes plus courtes et plus épaisses 
que chez la seconde espèce du genreJ à articles moins allongés~ dé­
passant la base du pronotum de près d'un article. 

Pronotum à peu près aussi long que large, subcordi;forme, à 
largeur maximale située près du bord antérieur, fortement rétréci 
en arrière dès le premier quart; bord antérieur droit, les angles 
antérieurs largement arrondis et peu marqués; côtés longuement 
rétrécis diavant en arrière, redressés un peu avant l'angle posté­
rieur qui est très obtus et largement arrondi au sommet; base 
subdroite au milieu, remontant en oblique latéral~ment, un peu 
moins large que le bord antérieur; gouttière marginale étroite, 
é1argie et plus profonde en arrière où les côtés sont nettement 
relevés; sillon longitudinal médian profond et large mais n'attei­
gnant pas la base; surface imponctuée, avec une série de petites 
carinules longitudinales très courtes )e long du bord antérieur. 

Elytres subovoïdes, étroits à la base où l'épaule est effacée, 
élargis en arrière, 1a largeur maximàle située un peu avant l'apex; 
troncature apicale presque perpendiculaire à la suture et non ou 
à peine sinuée i striation faible mais distincte, les intervalles à peine 

sub-bombés. 
Métépisternes subcarrés, à peine plus )ongs que larges. 

Klipfontein (L. PÉRINGUEY, XI.1885, 1 ex., Agric. Research 
Inst. Pretoria). 

Namaqualand: Garies (Museum Staff, VI.1930, 1 ex., South 
Afric. Museum, Cape Town). 

• 
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2. Astastus quadrimaculatus n. sp. (fig. 3). 

Long. 4,5 mm. Espèce ailée. 'l'éguments à microsculpture réti­
culaire isodiamétrique bien plus forte que chez l'espèce précédente. 

Dessus noir, le labre et les mandibules brunâtres; chaque élytre 
avec deux tâches jaunâtres, la première transversale occupant les 
intervalles 3 à 7 dans le premier quartJ la seconde, subarrondie, 
sur les intervalles 4 à ï, dans le dernier tiers ; dessous brun de 
poix foncé; appendices d'un ferrugineux testacé, les antennes plus 
foncées à partir de la moitié distale du 4e article. 

FIG. 3. Astastus quadrimacu..1.at-us 11. sp., Cape Province : Beaufort Wes_t, 
xrs {Dessin de M.P. °MF.RTENs). 

Tête large, les yeux très gros et saillants, bien plus longs qne 
les tempes qui sont gonflées et t:r:ès obliques ; cou fortement rétréci ; 
surface pourvue de r5 carènes longitudinales assez larges et bien 
saillantes, les médianes continuant plus loin en arrière que les in­
ternes qui n'atteignent pas le niveau du bord postérieur de l'œil 
l'axe médian occupé par une carène centrale, plus. haute et plu~ 
large que les autres, continuée sur presque tout 1e clypéus. An­
tennes plus longues et plus fines que chez A. debilis, à articles plus 
allongés, dépassant la base du pronotum de plus de deux articles. 

Pr_onotu~ a~ssi lon~ que large, nullement cordiforme, à largeur 
maximale s1tuee au niveau des angles postérieurs, à peine rétréci 
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en arrière; bord antérieur droit et même très légèrement convexe, 
les angles postérieurs largement arrondis et effacés; côtés avec 
un rétrécissement à peine distinct vers l1 arrière dès le pore anté­
rieur, mais sinués dans le dernir tiers, ensuite redressés et for­
mant des angles postérieurs subdroits et très bien marqués; base 
de même largeur que le bord antérieur, presque droite au milieu, 
en ob1ique un peu arquée sur les côtés ; surface très fortement 
sculptée, grossièrement chagrinée, pourvue de fortes carinu!es 
transversales, arquées ou obliques, très saillantes. Elytres sub­
para11èles, peu rétrécis à la base où l'épaule est arrondie mais fort 
bien marquée, sans aucun élargissement vers 1 'arrière; .troncature 
apicak remontant légèrement en oblique vers l'extérieur~ distinc­
tement sinuée; striation bien distincte, les intervalles nettement 

sub-bombés. 
Métépisternes allongés et étroits, rétrécis en arrière. 
Cap Proi~nce : Dnnbrody (13.IX.1900, 1 '1, l'holotype, South 

African Museum, Cape Town:; Dunbrody (15.III.1904,, I', South 
African Museum, Cape Town); Beaufort \,\/est (Dr. :MARTI!\, I 'I, 
"Musée Royal du Congo Belge, Tervuren). 

3. Sur les genres DROMIUS BoNEI.J,I, AFRODROMIUS nov. 
et DROMIOPS PÉRINGt:EY 

(Lebiinae DromHni) 

Le genre Dromius fut créé par BOKJ<:r.u en 1809 et a longtemps 
servi à recevoir des espèces très hétérogènes et de provenances les 
plus diverses. De nombreuses espèces africaines et malgaches fu­
rent décrites sous cette désignation générique. Son génotype est 

une espèçe européenne, D. quadrimaculatt1s LrNNI:~. 
Les }imites du genre DYomins sont actuellement nettement pré­

cisées et on ne peut y admettre que les /)ro-miini présentant les 
caractères suivants: dent 1abiale absente; palpes pubescents, à 
dernier articles fusiforme et pointu, les 1abiaux dichètes; troisième 
article des antennes glabre; les deux soies prothoraciques latérales 
présentes ; soies dorsales présentes sur les intervalles 3 et 7 des 
élytres; orifice apical du pénis entièrement déversé sur la face 
gauche. Cette définition élimine d'emblée de ce genre de nom­
breuses espèces qui y avaient été incluses sans raison valable. Le 
genre Dr.omius_ devient ainsi une entité homogène et monophylé_­
tique, essentiellement paléarctique~ il est_ largement répandu dans 



332 Bull. A1in. Spc. Roy. Ent. Belg., 94, XI-XII, 1958 

toute PEurope, dans le bassin méditerranéen y compris les îles 
atlantiques et l'Afrique du Nord jusqu'au Hoggar et, en Asie, 
jusqu'au Japon. Les Dromius d'Amérique du Kord sont vraisem­
blablement congénériques, mais ceci est moins certain pour ceux 
d'Asie tropicale et tout à fait exclu pour les espèces d'Amérique 
du Sud décrites comme telles. 

Ainsi qu'on le v:erra plus loin, aucune des es1)èces décrites de 
l'Afrique au Sud du Sahara sous le nom générique de Dromius 
ne peut rester dans ce genre. Seul D. atten-uatus \,701.LASTO~, des 
îles du Cap Vert, et que je n'ai pu examiner, est peut-être un vrai 
Dromùts; cela n'aurait rien de surprenant car l'on sait que la 
faune de ces îles comporte de nombreux éléments paléarctiques. Il 
n'est pas exclu, non plus, que des Dromfus vrais puissent exister 
à la limite méridionale du Sahara, notamment en 11auritanie du 
Nord; les Dromhts sont nombreux dans la région nord-africaine 
et certaines espèces ont pu étendre leur habitat vers le Sud et s'y 
maintenir ou s'y modifier. 

L'étude des espèeces africaines et malgaches attribuées au genre 
qui nous occupe m'a permis de constater que : 

1° ajfùzis Pt:-~RIXGUEY, figuratus CHAUDOIR, jla-vescens CI-IAUDOIR, 

flavosi-griatus B0HE.l\-IM,\ fusc-ulu-s P_ÉRIKGUEY, gentilis CHAU­
DOIR et trapezicoilis CHAUDOIR appartiennent an genre Phi­
lorhizus HoPE; 

2° capens-is Mo'fSCHULSKY et tibialis PÉRINGUEY sont des Micro­
lesteSi; 

3° cribricollis FAIRMAIRE est un Cylindrocranius; 
4" Johnstoni AtLUAUD et scapulofugiens BASILEWSKY appartien-

nent au genre Coptoterina BASILEWSKY; 
5° occipitalis JEANNEL est un Xenitenus; 
6° submaculatus ,;VOLLAST0N est un Synt01nus; 
7° katanganus BuRGEOX ne peut rentrer dans le genre Dromitts 

par suite du 3° article des antennes pubescent, ni dans ~es 
genres Coptoptera ou Coptopterina n'ayant pas de dent la­
biale. Il faudra donc créer une coupe générique nouvelle 
(Afrodro:mitts) dont il sera question ci-dessous; 

8° nanniscus PÉRINGUEY devra constituer le genre DrD1"niops PÉ­
RINGUEY, dont je parlerai plus loin. 

Enfin, ïl ne m'est pas possible de me prononcer sur l'espèce 
décrite par G. MÜLLER (Alti Mus. Stor. Nat. Trieste, 15, 1942, 
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p. 73) sous 1e nom de Dro·mius lilnbipennis et provenant d'Ethiopie 
méridionale. Le regretté Dr. E. GRIDI-:1.LI, ancien directeur du 
~:fusée de Trieste, a bien voulu rechercher le type de cette espèce 
mais n'a pu !e trouver; nous pouvons donc supposer qu'il a été 
détruit. Il s'agit probablement d'une Cop1optcri11a, peut-être d'un 

Afrodro;n1iis. 

Gen. Afrodromius noY. 

Corps très a11ongéJ peu pubescent, à microsculplure des tégu­

ments très moyenne. Ailes présentes. 
Tête al!ongé~, modérément largeJ les yeux gros et saillants, les 

tempes velues. Niandibu:es courtes. Labre volumineux, peu nette­
ment séparé du clypéus. Palpes longs et grêles, pubescents, les 
articles terminaux fusiformes. Pas de dent labiale. Antennes 
longues et -fines, les articles I et 2 peu densément pubescents, 3 à 
1 r nonnalement pubescents, le troisième article à peine plus· long 

que le suivant. 
Pronotum subcarré, non rebordé à la base, à gouttière margi­

nale large) à côtés non relevés en arrière. Elytres étroits et al_1on­
gés, à épaule bien marquée, à troncature apicale tout à fait droite 
et perpendiculaire à la suture. Dessous presque glabre; les mélé­
pisternes très longs et étroits. Pattes longues et assez grêles, les 
tibias ciliés mais non épineux, les tarses longs, à articles étroits 
et grêles, le premier à peu près de même longueur que le 2°, le 4° 

jamais bilobé; griffes longuement pectinées. 
Chétotaxie. - Bord antérieur du labre avec six soies, les deux 

externes bien plus longues que ~es autres. Une soie clypéale de 
chaque côté .. Deux soies supra-orbitales, la postérieure t~ettement 
déportée en arrière du bord postérieur de l'œil. Deux soies pro­
thoraciques latél"alesi l'antérieure loin en dessous de l'angle anté­
rieur, ~a postérieure près de l'angle postérieur. Fouet basilaire 
élytral présent. Soies discales_ sur les intervalles 3,_ 5 ,et 7. ~rie 
ombiliquée comportant une vingtarne de fouets alignes en sene 

brièvement interrompue au milieu. 
Protarses des mâles à premiers articles faiblement dilatés mais 

munis en dessous de deux rangées de phanères adhésives. 
Organe copulateur assez épais, allongé, non coudé; à bulbe basal 

à peine individualisé, à orifice apical entièrement déversé sur 1a 
face gauche, l'apex en lame courte et large; style gauche large et 

court, le droit atrophié. 
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Génotype: Copt.optera indotata PÉRIKGUF,Y, 

Ce genre est nettement différent de Drornius par le faciès et le 
3e article des antennes densément pubescent, point très important 
pour la systématique des Dromiini. Il diffère de C optoptera CHAU­
DOIR et Coptopterina BASILEWSKY par l'absence de dent labiale. 
Il ne comporte actuellement qu'une seule espèce, décrite par PÉRlN­

GUEY dans le genre Coptoptera et redécrite par BURGEON dans le 
genre Dromius. 

FIG. 4. Afrodromius in.dota tus P}:RI:KGUEY, A11go1a Lac Calundo, x 13. 
(Dessin de l\LP. 2.IEHTE::--S). 

Afrodromius indotatus PJ\Rrnc;ŒY (fig. 4). 

Coptoptera indotata PÉRINGUEY, 1904, A1111. S. Afr. Mus., III, 
p. 175 (Type: Salisbury, South African Museum, Cape Town!). 

Drom,ius katangmius BuRGEO>.1J I93ï, Ann. Mus. Congo Belge,. 
4', Zoo!., III, 2, Carab., p. 350 (Type: Kakyelo, Musée Royal 
du Congo Belge, Tervuren!) (Syn. nova). 

Drmnius (Parad.roniiu.s) katangan1is BASil-EWSKY, 1950, Rev. ZooL 
Bot. Afr., 53, p. 195. 

Long. 5,5 à 6,5 mm. 
Tête d'un testacé ferrugineux rougeâtre, clypéus et labre plus 

clairs; pronotum ferrugineux, les côtés assez largement éclaircis; 
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élytres ferrugineux à ferrugineux testacé, subtransparents; des­
sous ferrugineux brunâtre clair; appendices d'un ferrugineux 

testacé. 

Tête volumineuse et allongée, assez large au niveau des yeux 
qui sont gros et très saillants, fortement rétrécie en arrière, le 

cou avec une constriction assez nette, les tempes longues, légère­
ment subgonflées, velues, à peu près aussi longues que les yeux; 
surface pourvue de légères carinules longitudinales s'étendant 
dans les deux tiers antérieurs, plus faibles au milieu de la largeur; 
entre ces carinules et en arrière se trouvent des points épars et 

moyens. 

Pronotum subcarré, à peu près aussi long que lar.ge, à largeur 
maxima1e située près des angles antérieurs, faiblement rétréci 

en arrière; bord antérieur légèrement concave, les angles anté­
rieurs en larges et forts lobes très arrondis en avant, les côtés fai­
b1_ement arqués en avant, ensuite presque rectilignes vers l'arrière, 
à peine distinctement redressés devant l'angle postérieur qui est 

subobtus et émoussé; base de même largeur que le bord antérieur, 
droite au milieu, légèrement relevée en oblique latéralement; gout­
tière marginale 1arge et assez profonde; s~11on longitudinal médian 
visible seulement en avant; surface imponctuée, avec de très 

légères dépressions longitudinales au milieu et en avant. 

Elytres étroits et a1_longés, à peine élargis vers ]'arrière, l'épaule 
arrondie et bien marquée; troncature apicale perpendiculaire à la 
suture; stries fines et peu profondes mais entières, à peine distinc­

tement ponctuées; intervalles subplans, à mÏ.çroscu~pture faible. 

Edéage fig. 5a. 

La synonymie donnée ci-dessus a été établie par comparaison 

des types. 

Congo Belge : Lualaba, Kakyelo (G.F. DE Wnn;, XI.1930), 
id., Muteba (F.G. ÛVERLAE1', Xl.1931). Tous deux au Musée 
Royal du Congo Belge. 

A Hgola : Lac Calundo, 105 km. E. de Vila Luso (A. DE BARROS 
MACHADO et E. LUNA DE CARVALHO, XIL1954, Ang. 45Iï-34, Ang. 
4552.26; Museu do Dundo et Musée Royal du Congo Belge). 

Southern Rhodesia: Salisbury (G.A.K. MARSHALL, VI.1898; 
South African Museum). 
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Gen. Dromiops PÉRINGUEY 

Dromio-ps PttRT~GUEY 1 1898, Trans. S. Afr. Ph,·\ S X . oc., ' 
p. 33°-

. En 1896 P1éR1,GëEY cite cinq Dromius d'Afrique du Sud : fla7.•o­
signatus BoI-IE:'.U).', af.iinis PÉRil\Gu1rçJ fu.scul-us PÉRI'.\'GUEY., ca-pen­
sis :VIoTscHULSKY et tibialis PÉRI"GUEY. En r898 il y ajoute une 
sixième espèce, D. nanniscus PÉRIXGUEY. En même temps dans 
~ne _note suivant immédiatement la description de cette de;nière, 
il fait re~arquer qu'aucun~ des six espèces citées par lui ne peut 
~pparte111r au genre Drom :us et crée une coupe nouv:elle pour les 
:nclure, qu'il n_omme Dromiops. Ce nom a complètement échappé 
a tous ceux qm se sont occupés des Lebiinae; il n'est cité ni par 

:,~~-~ 
----: ~ 

- "-,' 
- . 

FIG. 5. Edéages. a. Afro_dromius ~ndotatus PÉmNGUEY1 Congo Belge 
iduteba, x 35- - b. Drom.wps 1w1t'lt'iscus PJ'.~RINGUEY Southern Rhodesia 

Salisbury, x 50. 
1 0 

CSIKI dans le Coleopterornm Ca.talogus ni par NEAVE dans son 
l'lom.enclator Zoologic1ts. 

_Comme nous l'avons vu plus haut, les cinq espèces citées par 
PERI>IGUEY en 1896 rentrent dans les genres Philorhiws et Micro­
lestes. Mais nanniscus est une espèce bien à part, ne pouvant se 
rapporter à aucun genre connu; j'ai pu m'en convaincre grâce à 
l'examen du type. Le nom générique D1-01niops est parfaitement 
valable mais aucun génotype ne lui a étê jusqu'à présent attribué. 
Rien ne m'empêche de désigner comme tel l'espèce décrite sous le 
nom de Dromi-us nanniscus. -

Ce genre Dromiops sera défi.ni comme suit : 
Tête vo; umineuse et épaisse, les yeux petits et non saillants, les 

tempes Ires longues et .glabres. Pas de dent labiale. Palpes à der­
nier article des maxillaires un peu renflé au milieu et acuminé au 
sommet. Antennes à l article pubescent comme le 48, de même 
longueur que ce dernier et_ pas plus long que le 2'. Pronotum légè­
rement, transversal, fortement rétréci en arrière, à lobe basal bien 
marque; deux soies prothoraciques latérales, l'antérieure à l'en-

' f. 
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droit de la largeur maximalè, la postérieure près de l'angle. Ely­

tres subvo~des, à épaule marquée, à troncature apicale oblique et 
formant avec la suture un angle rentrant. :1-:Iétépisternes étroits 

et allongés. Pattes grêles, les articles des tarses assez allongés, le 
premier nettement plus long que le suivant, les griffes finement 

pectinées; protarses du mâle nettement dilalfs et munis en des­
sous diune double rangée de phanères adhésives. Soies abdomi­
nales présentes. Organe copulateur peu chitinisé, le lobe médian 

peu courbé, épaissi avant Papex. qui est terminé en lame un peu 
défléchie, le bulbe basal très petit et non individua1isé, liorifice 

apical non déversé mais sur la face dorsale; style gauche court et 

large, le droit atrophié._ 

Génotype: Dromius 1w1"in-isc-us P1~RINGUEY. 

Ce genre ressemble à 1Wicro/.estes, mais est nettement différent 
par la conformation des antennes et de la troncature apicale des 

élytres. 

Dromiops nanniscus PÉRI,r.µe\' (fig. 6) . 

Dromius nanniscus PÉRl~GUEV, 1898, Trans. S. Afr. Phil. Soc., 
X, p. 329 (Type : Salisbury, Agric. Research. Inst., Pretoria!). 

Long. 2 mm. Espèce glabre et déprimée. 

Dessus diun brun clair, rembruni dans la partie antérieure de 
la tête; appendices d'un ferrugineux testacé. Tête très grosse, 
imponctuée, à microsculpture fine et serrée. Pronotum un peu 
transverse, subcordiforme, rétrécL en arrière; bord antérieur con­
cave, les angles antérieurs peu sail.lants en lobes ; côtés régulière­
ment arqués sur presque toute leur longueur, redressés près des 
angles postérieurs qui sont vifs; gouttière marginale étroite; sil­
lon longitudinal médian court et très fin; lobe basal médian bien 
marqué~ surfaçe imponctuée, à microsculpture semblable à celle 
de la tête. Elytres subovoides, très peu conveÂes; épaule largement 
arrondie et bien marquée; largeur maximale s~tuée un peu en 
arrière du milieu ; troncature apicale nettement oblique, remon­
tant vers 1a sutùre; striation très légère, effacée dans le quart 
apical; intervalles tout à fait plans, imponctués mais à microsculp­

ture assez serrée. Edéage fig. 5b. 

Southern Rhodesia. : Salisbury (Agric. Res. Institute, Preto­

ria, 2 ex.). 
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4. Le genre LICHNASTHENUS J. THoMsm; 

Ce genre fut créé par ff. TH011sox 1Archives ent~mo1ogiqu:es, ]J,_ 
1858, Voyage au Gabon, p. 35) pour une seule espèce, Lichnasthe­
nus armiventris J. THOMSOX (1.c., p. 3ï, pl. I, fig. 1 ), décrite sur 

FIG. 6. Dromiops ,,a,,,,· l' · · , iscu_~ EIU:'.\'GU(\·, Snulhern Rhodesia 
x 40 (Dessrn de ~!.P. HEXPRTCRX). 

Sa1isbury ,. 

0!1 exemplaire unique recueilh par H. DEY.KOLLE au Gabon,_ lors 
d_ ~ 11 voyage financé par TH0~1sox et :d:\ISZECH~ en 1S56. La loca­
hte ex~cte, n'est "pas in~iquée,, mais i! est probab_le que la capture­
a e~ heu a la cote,_ ~res_ de 1 embouchure du petit fleuve Gabon. 

L ortho!raphe ongmale fut l.iclmastenus. Cependant, à la page 
472 du. meme_ ouvrage, parn11 les errata, l'auteur corrige ç:e nom 
en ce1~1 de L1chnasthenus. Cette correction doit, à mon avis, être 
acceptee, car elle montre bien qu'il s'agit ici de ce que le Code· 
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appelle cc an inadvertant error » et non d'une cc error of translite­
ration ». 

THO:Mso~ fut visiblement embarrassé pour situer son nouveau 
genre. Aussi se contente-t-i1 de créer une tribu nouve)le qu'il dé­
nomme Lichnasthenitae (primitivement Lichn.aslenitae), qu'il 
place entre les Chléniens et les Harpaliens, puisqu'il fallait bien 
la mettre quelque part. Il se garde bien de parler de ses affinités. 
Et depuis cent ans la littérature est restée muette au sujet de ce 
remarquable insecte, à part deux citations. GE;-..•IMIKGER et HAROLD, 

dans leur Catalogne, situent le genre à proximité de l\'Iorion et de 
Stereostoma; Cs1K1, plus récemment, dans les Carabidae du Co­
leopteronun Catalogus, le p1ace très audacieusement parmi les 
Pterostichini i\:I orioni. Pourtant la figure très exacte et bien faite 
qu'en a donnée THOMSO.N" montre sans hésitation possible qu 1 il 
s'agit d'un Troncatipenne. 

Lors d'un récent séjour au Laboratoire d'Entomologie du 1vlu­
séum de Paris, j'ai_ pu examiner l'unique exemplaire de cette 
espèce, spécimen faisant partie de la collection de 1v1NISZECH, 

acquise par CHAUDOIR, puis par ÜBERTHÜR (1). Ce spécimen est un 
mâle et se trouve dans un état relativement précaire, ce pourquoi 
je n'ai pas osé en extraire l'organe copulateur; les pièces bucca1es 
sont assez abimées, THO:MSO:-i: en ayant manifestement retiré une 
partie pour un meilleur examen et la -figuration. Néanmoins la 
position systématique de cet insecte ne fait pour moi aucun doute. 

Lichn.asthen-us est un Lébien, voisin de Velindopsis BURGEOX. 

Comme ce dernier il a les téguments -finement pubescents, les man­
dibules très courtes, à bord exterîle largement explané, le labre 
court, transverse, recouvrant partiellement 'les 1nandibu~es, le 
dernier article des palpes labiaux élargi au milieu mais acuminé 
au sommet, le labium sans dent médiane) les antennes pubescentes 
à partir du 4° article, avec le 3e un peu plus long que le suivant, 
le bord basal du pronotum épais et rebordé, très faiblement lobé 
à sa partie médiane, le repli basilaire des élytres entier, les tibias 
intermédiaires 11011 épineux au côté interne, les tarses à f' article 

(r) Contrairement à l'affirmation de \V. HORN (Ober entomologische 
Samm,1.ungen, II, 1936, p. 2ï8) les types des espèces décrites par J. THOM~ 
SON dans son II Voyage au Gabon », du moins en ce qui concerne les 
Carabides, ne se trouvent pas au Musée royal d'Histoire naturelle de 
Belgique (nunc Institut royal des Sciences 11atnre1les de Belgique), à 
Bruxelles. 



340 BuU. Amr. Soc. Roy. Ent. Belg., 94, XI-XII, 1958 

simple et à .griffes finement pectinées, deux soies supraorbitales et 
prothoraciques, ainsi que les derniers fouets de la série ombiliquée 
alignés Je ]ong de ]a 8° strie et ne formant pas de triangle. Il en 
diffère par l'aspect général bien distinct, le corps plus court et plus 
large, plus convexe, les antennes très courtes et épaisses, n'attei­
gnant pas la base du pronotum, ce dernier particu1ièrement court 
mais très large, près de deux fois et demie plus large que long 1 

à côtés très arrondis, nullement rétrécis en arrière et à angle posté­
rieurs très largement arrondis, les élytres larges et convexes. Ces 
pécisions ajoutées à ce qu'en dit 'I'Ho11s0:-: et à ses figures, permet­
tront une reconnaissance aisée du genre et de l'espèce. Je tiens à 
ajouter que je n'ai pas trouvé trace de l'appendice étrange qui a 
frappé THOMS01' et qu'il a nommé cheiloglosse. D'après cet auteur, 
" au milieu du bord antérieur (du menton) apparaît un pet_it organe 
ou appendice fusiforme, paraissant mobile, et dès lors non soudé 
à la languette ». Le labium, pourtant en bon état chez le type, ne 
présente absolument rien d'anormal; je suppose qu'un fragment 
quelconque, placé à ce_t endroit, a·pu abuser l'auteur. 

Il est bien surprenant que cette.espèce n'ait plus été reprise de­
puis. 18.56. Je crois cependant à l'authenticité de la provenance de 
l'insecte, notamment par suite des grandes affinités qu'il présente 
avec le ,genre VeUndopsis, répandu dans les zones forestières du 
Cameroun, du Gabon et du Congo Belge. 

C'est à juste titre que R. J,;ANNEL (Col. Carab. rég. malg., 3, 
r949, pp. 381, 915) sépare Singilis RAMEUR des Physoderini indo­
ma1ais, en établissant une tribu nouvelie dans laquelle il range 
également divers genres africains et malgaches, et notamment Ve­
lindopsis. Tl a nommé cette tribn Singilini. Lichnasthenus rentre 
aussi dans ce groupe. Conformément aux Règles Internationales 
de la Nomenclature Zoologique relatives à la priorité des noms de 
groupements supra-génériques, et bien à contre-cœur, je me vois 
obligé de remplacer le nom de Singilini JEANNEL 1949 par celui de 
Lichnasthenini J. THOMSON 1858. 

5. Sur le genre SYNDETUS PÉRINGUEY 

PÉRINGUEY crée ce genre en r896 (Trans. S . .Afr. Phil. Soc., 
VII, pp. 204, 222) pour une seule espèce, Syndetus simplex PÉRIN­
GTJEY. Comme l'auteur avait p1acé ce genre parmi ses Cymindidae, 
je n'avais pas cru nécessaire de l'examiner lors d·e la rédaction de 
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ma récente révision des genres Coptoptera et Coptopterina (Rev. 
Zoo!. Bot. .Afr., 53, r956, pp. 399-417), qui sont des Dromiini. 
Ayant vu dernièrement !e type de 5. Sùnp1-ex j'ai pu me convain~re 
non seulement qu'il s'agissait &'un Dromiine et non d

1

un Cym1n­
dine, mais aussi que cette espèce rentre parfaitement dans le cadre 

du genre Coptoptera CHAUDOlR. 
Syndelt<.s PÉRINGUEY est donc un synonyme de Coptoptera CHAU-

DOIR (Syn. no·ua). . 
Dans mon travail cité plus haut, il devient donc nécessaire d'al-

longer ]a synonymie de Coptoptera et de lui ajouter une neuvième 

espèce : 

Coptoptera simplex PÉRIXGUEY. 

Syndetu.s simplex PÉRINGUEY, 1896, Trans. S . .Afr. Phü. Soc., 
VII, p. 

222 
(Type: Lydenburg, .Agric. Research Inst., Preto-

ria!). 
Long. 7,5 mm. . , 
Espèce se rapprochant de C. z1ûu1ma BASILEWSKY. En d1ffere 

par le pronotum un peu moins rétréci vers 1_'arrière, ~, côtés un pe~ 
arqués snr toute leur longueur (presque droits en arnere chez zulu­
ana), à base de même largeur que Je bord antérie~r, par les élytres 
moins ovo]des, plus courts, à troncature apicale bien moins o?ltque, 
plus perpendiculaire à -la sut~re, l'angl~ apical ,ext~:ne mo1ns ou­
vert, Je sutural pins droit, non prolonge vers l arnere, et par les 
stries élytrales moins profondes et moins ponctuées que chez zu-

lu.ana. 
Transvaal : Lydenburg (.Agr. Res. Inst. Pretoria). 

Musée Royal du Congo Belge, 
à Tervuren. 
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